
 

 

 

 

 

 

 

 

Disparition 

soudaine 



Disparition soudaine ; 

 

Martial et son frère Pascal ont tous deux un rituel les soirs de pleine lune. 

Mais ils ne sont pas les seuls, dans le village voisin, il y a une magnifique jeune femme aux 

cheveux ébène, qui ce soir-là quand la lune se levait, la demoiselle empruntait un sentier qui 

traversait l'épaisse forêt, celui-ci reliait son village au canton voisin. 

 

À mi-chemin entre les deux se trouvait une majestueuse clairière agrémentée d'une vaste étendue 

d'eau, ayant pris naissance des siècles auparavant par une chute d'eau qui dévalait d'une montagne 

rocheuse dominante du lieu. 

Cet endroit semblait tout droit sorti d'une œuvre d'art peinte sur un tableau, un lieu idyllique. 

 

Au fur et à mesure des temps, beaucoup de légendes urbaines étaient née à l'entour de cet endroit, 

cela passait de la légende de la fontaine de jouvence, qui grâce aux minéraux qu'elle puisait en 

sinuant la roche avait soi-disant des pouvoirs régénérants et revivifiant. 

 

Mais à côté de cette belle légende d'autres, moins élogieuses en découlaient car elles avaient vu le 

jour à travers de grandes tragédies, passant par des noyades, des disparitions inexpliquées, des 

jeunes avides de sensations fortes qui courageusement grimpaient jusqu'en haut du sommet et pour 

faire monter l'adrénaline plongeaient dans le vide. 

Malheureusement quelques pauvres d'entre eux n'avaient pas la chance d'atterrir dans l'eau 

finissaient leur chute en s'écrasant sur la roche, peu d'entre eux avaient la chance de s'en sortir 

vivant et les rares qui avaient échappés à la mort ne s'en était hélas pas sorti indemne mais au 

contraire étaient infirme à vie. 

 

Selon les histoires que les habitants des deux villages s'étaient fait conter par leurs ancêtres, la 

vision de cet endroit était bien différente et faisait de ce lieu un endroit ou maudit ou enchantée. 

Martial et Pascal avaient eu eurent droit à la version maudite car bercés des plus sordides histoires, 

pour rien au monde, ils n'auraient trempé un orteil dans ces eaux pourtant limpides. Mais rien 

n'aurait pu les retenir de se rendre sur ces lieux ces soirs-là, pour se cacher derrière les buissons et 

espionner cette magnifique créature se baigner en tenue d'Ève. 

 

Les raisons de Yasmina étaient beaucoup plus saines que les deux complices voyeurs. Cette jeune 

femme ressentait un bien-être incommensurable à se baigner nue dans cette eau et ce par tous les 

temps et quelle que soit la température de celle-ci. Au fil des années, c'était devenu pour elle un 

besoin incontournable. 

 

Les deux frères quant à eux malgré leurs craintes irréversibles, ne rataient jamais un de ces rendez-

vous nocturnes, se disant que s'ils se tenaient à bonne distance de l'eau, sa malédiction se tiendrait 

loin d'eux et ne les atteindraient pas. 

 

Ils restaient tous deux planqués de l'arrivée de la belle demoiselle et ce jusqu'à son départ, bien 

qu'ils ne sussent rien de sa vie, ni son prénom, ni où elle n'habitait, si elle était mariée ou pas. Non 

ils ne savaient rien, mais ils passaient leur temps à lui inventer une vie, un soir elle était une jeune 

fille aimante qui vivait avec ses parents, une autrefois ils lui allouaient le destin triste d'une pauvre 

demoiselle qui en dehors de ces quelques soirées par an restait emprisonnée entre quatre murs et ces 

nuits étaient ses seuls plaisirs et qui à ce titre en savourait chaque divin instant ; 

 

La baignade était réglée tel un rituel, dès sont arrivées sur les lieux, elle relevait ses cheveux et les 

attachaient en un chignon négligé, puis elle ôtait la totalité de ses vêtements et comme si elle 

ignorait la réalité d'un risque d'hydrocution, elle plongeait confiante pour refaire surface entre la 



cascade et la roche. Elle profitait de ce lagon des heures durant, puis revenait sur la rive et sans 

prendre la peine de se sécher se rhabillait et disparaissait en empruntant le même sentier. 

 

Martial et Pascal restaient postés là jusqu'à ce qu'elle ne soit plus visible. Un soir, alors que tout se 

déroulait comme à son habitude, il se passa quelque chose d'inattendu, quand Yasmina sortit de l'eau 

au moment où elle allait prendre ses vêtements elle se redressa brusquement et regarda vers la forêt, 

elle semblait avoir entendu un bruit provenant de celle-ci. Elle restât un moment à scruter l'horizon, 

puis reprit sur sa lancée afin de les ramasser à nouveau. Visiblement elle entendit un autre bruit, 

cette fois elle s'avança vers l'orée du bois et restât un long moment à regarder en sa direction. Tout à 

coup elle fit un bond en arrière quelque chose l'avait fait sursauter, elle reprit ses esprits et 

s'aventura plus près de la forêt pour finir par y pénétrer. 

 

Les deux frères qui n'avaient rien manqué de la scène, scrutèrent à leur tour l'orée du bois attendant 

impatiemment qu'elle sorte enfin de cette forêt. Au bout d'une heure la demoiselle n'était pas 

toujours sortie de là. 

 

Ils finirent par se poser la question que faire ? Aller à sa rencontre ? attendre qu'elle sorte d'elle-

même ou partir en se mettant en tête qu'elle avait fini par rentrer chez elle ? 

 

Leurs avis divergeaient, Martial l’aîné voulait aller à sa rencontre car la logique voulait qu'une jeune 

femme n'aurait pas traversé les bois seule la nuit et nue qui plus est. Pascal encore très jeune et naïf 

lui voulait quitter les lieux de craintes que la malédiction ne les rattrape. Soudain, un hurlement 

terrifiant retentit dans la forêt ne laissant plus la place à la réflexion mais plutôt à la peur à laquelle 

les deux courageux frères succombèrent. Tous deux prirent leurs jambes à leur cou et fuirent 

l'endroit sans se retourner. Arrivés chez eux, ils furent pris de remords d'avoir fui comme des 

voleurs, au lieu d'aller voir ce qui se passait et voir si la jeune femme qui admirait depuis des mois 

n'avait pas besoin d'aide. 

 

Toute la nuit mille questions leur torturèrent l'esprit. Qu'avait-elle entendu ? Avait-elle vu qu'elle 

que chose dans la forêt et si c'est le cas, pourquoi avait-elle prit le risque de pénétrer dans les bois. 

Ils essayèrent même de déculpabiliser en voulant se persuader qu'elle avait rejoint son domicile en 

traversant la forêt, mais forcés d'être réaliste ils revenaient à la raison aucune personne censée ne 

traverseraient les bois seule la nuit et entièrement nue. 

 

N’ayant pas fermé l’œil de la nuit et ne réussissant pas à se débarrasser de cette culpabilité, ils 

décidèrent de retourner là-bas, d'aller voir si ses vêtements étaient toujours là et si c'était le cas ils 

seraient bien obligés de faire quelque chose, d'aller voir s'il y avait des traces de ce qui aurait pu s'y 

passer et peut-être prévenir la police. 

 

Arrivés sur les lieux malgré leur peur ils approchèrent de l’eau et constatèrent que ses vêtements 

n'étaient plus là. Ils se regardèrent tous deux et on pouvait deviner sur leur visage le soulagement. 

Dans leurs esprits tout était clair, elle était revenue s'était rhabillée et avait repris le chemin de sa 

maison, ils étaient juste partis trop vite en entendant ce hurlement terrifiant. 

Soulagés ils repartirent chez eux. 

Ils reprirent tous deux leurs habitudes quotidiennes impatientes d'être à la prochaine pleine lune afin 

de la revoir et cette fois ils étaient bien décidés d'aller à sa rencontre de lui parler et d'apprendre qui 

elle était et d'où elle venait, cela restait pour eux un mystère car souvent ils se rendaient au village 

voisin, ils y avaient beaucoup d'amis et connaissaient pas mal de monde, ils avaient même souvent 

été aux fêtes qui s’y déroulaient, mais n'avaient jamais croisé cette fille. Les jours s’écoulèrent et 

tous deux réfléchissaient à ce qu’ils allaient bien pouvoir lui dire, comment ils allaient l’aborder, 

qu’allaient-ils inventer sur la raison qu’ils avaient à se trouver là à une heure aussi tardive de la nuit. 

Ils ne pouvaient décemment pas lui dire que cela faisait des mois que tous deux l’épiaient tels des 



voyeurs derrière les buissons. Il leur fallait trouver une excuse plausible expliquant leur présence 

sur les lieux. 

 

Ils finirent par repartir et décidèrent de se rendre au village voisin et cette fois-ci, ils étaient bien 

décidés à interroger les habitants, chose qui n’était pas gagnée étant donné qu’ils ne savaient ni 

comment elle s’appelait et n’avaient même pas de photo d’elle, juste sa description. Mais au moins 

si une jeune femme avait disparu ils le sauraient car quelqu’un aurait sûrement signalé sa disparition 

et dans ce cas-là ça se sait, les gens en parleraient sûrement. 

 

Arrivés dans le petit patelin, ils se mirent à poser des questions. En commençant à chaque fois par 

donner sa description et si la personne ne voyait qui elle pouvait être ils demandèrent si aucune 

disparition n’avait été signalée. Leurs investigations ne menaient à rien. Alors qu’ils s’apprêtaient à 

repartir, ils décidèrent d’entrer dans un des rares commerces de ce village et posèrent la question à 

la caissière. Celle-ci leur fit parce qu'une jeune femme répondant à sa description travaillait dans le 

petit restaurant du coin. 

 

Ils décidèrent de suivre cette piste et se rendirent dans le restaurant indiqué par la vendeuse. Comme 

il était encore très tôt, celui-ci était encore fermé. Ils se risquèrent à frapper à la porte. 

Quelques minutes plus tard une dame âgée vint ouvrir. Ils donnèrent la description de la jeune 

femme et lui demandèrent si elle la connaissait. 

 

La dame les informa qu’effectivement elle connaissait cette jeune femme et leur dit même le 

prénom de celle-ci qui était Yasmina. Elle leur dit également que cela faisait un mois qu’elle ne 

travaillait plus pour elle et qu’elle avait même vidé son appartement sans dire où elle n’allait ni 

donner de raison. 

 

Cette dame paraissait inquiète, car en général quand quelqu’un décide de quitter son travaille après 

des années de service et également de partir de son appartement, c’est qu’elle avait de nouveaux 

projets qui étaient envisagés à l’avance et que la personne prenait généralement la peine de prévenir 

sa patronne et son bailleur de son prochain départ. Les inquiétudes de la dame se dirigeaient vers le 

fait que Yasmina avait pris sa décision sur un coup de tête ou y avait été contrainte par quelqu’un ou 

quelque chose de s’y résoudre. 

Ces dernières révélations n’étaient pas pour rassurer les deux frères. Ils remercièrent la dame et 

laissèrent à celle-ci leurs coordonnées au cas où Yasmina referait surface, la priant de les contacter 

si c’était le cas. 

 

Ils reprirent la route et finirent par se mettre d’accord pour retourner dans la forêt et cette fois-ci 

mener leur recherche plus loin. Mais pour ce faire, ils furent obligés de retourner chez eux car la 

forêt étant tellement vaste, ils risquaient des rester partis quelques jours. Il fallait absolument qu’ils 

préparent quelques vivres, ainsi qu’une tente car dorment à la belle étoile ne les tentaient pas le 

moins du monde. Ils avaient pris la décision de partir en expédition dès le lendemain à l’aube. 

Le reste de la journée ainsi que la nuit leur semblaient interminable, ils étaient tous deux vraiment 

inquiet pour Yasmina. Si elle était retournée dans la forêt elle pouvait être en danger, elle aurait pu 

avoir un accident il y a beaucoup de ravins dans celle-ci, sans parler de tous les animaux dangereux 

qui s’y trouvaient, des chasseurs parlaient même y avoir entendu ou vus des loups effrayants. Et le 

hurlement qu’ils avaient entendu cette fameuse nuit en y réfléchissant bien y ressembla it fortement. 

Tous deux amateurs de chasse décidèrent d’emporter avec eux un fusil de chasse pour se protéger 

en cas d’attaques d’un animal. 

 

L’heure du départ était enfin arrivée, ils vérifièrent ne rien avoir oublié, puis prirent la route. Ils 

marchèrent toute la journée et n’avaient même pas pris la peine de s’arrêter pour manger, ils 

s’étaient enfoncés très profondément dans la forêt. Tant bien que la fatigue et la faim finissaient par 



se faire sentir. Ils décidèrent de trouver au plus vite un endroit approprié pour monter leur 

campement et ainsi se sustenter et dormir quelques heures pour reprendre des forces avant de 

continuer leurs recherches. 

 

Ils tombèrent sur un endroit assez spacieux pour installer leur campement et y faire un feu. Une fois 

installés ils mangèrent tout en scrutant les alentours afin de s’assurer d’être en sécurité. Une fois 

leurs repas terminés ils se mirent d’accord de monter la garde à tour de rôle pour surveiller que le 

feu ne s’éteigne et s’assurer que rien ni personne ne s’approcherait de leur installation. Ce fût 

Martial qui prit la première garde. Pascal lui épuisé ne tarda pas à se mettre à l’intérieur de la tente 

et s’endormit aussi tôt. Martial lui devait lutter pour ne pas succomber à la fatigue.  

 

Au bout de quelques heures, il finit par céder à l’épuisement et sans même sans rendre compte 

s’endormit. Très vite le feu s’affaissait pour finir par ne laisser que des braises chaudes. Mais la 

marmotte ne s’en était même pas rendu compte, les laissant ainsi vulnérable à tout intrus. 

 

Soudain, des petits craquements éparpillés retentirent autour d’eux, ceux-ci réveillèrent Pascal qui 

se leva immédiatement et sortit de la tente. Il réveilla Martial et lui fit part de ce qu’il venait 

d’entendre, tous deux restèrent immobiles à l’affût du moindre nouveau bruit, mais tout avait l’air 

d’être redevenu calme et silencieux. Au bout de quelques minutes alors que Martial s’apprêtait à 

aller se coucher à son tour, de nouveaux craquements se firent entendre et semblaient beaucoup plus 

proches que ceux entendus précédemment. 

Ceux-ci les firent frissonner de peur. Martial s’empara de son fusil de chasse tandis que Pascal lui 

attrapa la lampe torche. À plusieurs reprises ils demandèrent s'il y avait quelqu’un et que si c’était le 

cas de le faire savoir, mais aucune réponse leur vint en retour. 

 

Ils prirent la décision de rester tous les deux en surveillance et de réactiver le feu. Une fois celui-ci 

repartit, une petite voix se fit entendre, demandant si elle pouvait s’approcher sans risque et qu’elle 

ne leur voulait pas de mal. Bien qu’ils acceptent, les deux frères restèrent sur leurs gardes. Et ce fût-

là grande surprise ce fût Yasmina qui apparut nue et se dressa devant eux, ils se trouvèrent tous deux 

pris au dépourvu et ne savaient pas quoi lui dire. Elle s’avança et demanda la permission de prendre 

place auprès du feu afin de se réchauffer. Martial rejoignit la tente afin de s’emparer d’une 

couverture pour qu’elle puisse l’envelopper à l’entour d’elle. 

 

Tous restèrent un moment silencieux puis Yasmina leur dit qu’elles les avaient reconnus et qu’elle 

savait qu’ils l’espionnaient les soirs de pleine lune quand elle allait se baigner. Tous deux rougirent 

de honte, elle se mit à rire et continua son monologue en leur racontant une histoire 

invraisemblable. Elle leur expliqua que le jour où elle avait disparu dans la forêt, elle avait tout 

d’abord entendu à plusieurs reprises des craquements et des grognements et qu’elle pensait alors 

qu’un chien se trouvait dans la forêt et que peut-être était-il blessé, perdu ou affamé. 

 

Mais en fin de compte se fût sur tout à fait autre chose qu’elle était tombée, il s’agissait en fait une 

petite meute de loups. L’un d'eux avait fini par la mordre et puis tous s’enfuir. Il lui aura fallu un 

moment pour se rendre compte de ce qu’y venait de lui arriver. Elle hésita avant de poursuivre son 

histoire, puis continua en leur expliquant que quelques minutes après avoir été mordue, sa morsure 

avait commencé à la brûler et que tout son corps s’était mis à convulser. Les deux frères semblaient 

suspendus à ses lèvres attentifs à ce qu’elle leur disait, elle poursuivit en leur faisant part de la suite 

de sa mésaventure. Après que les convulsions se soient calmées elle avait eu l’impression que tous 

les os de son corps étaient en train de se briser littéralement. 

 

Martial et pascal restèrent ébahis devant ce qu’elle leur expliquait, ils étaient à la fois partagés par 

l’envie de connaître la suite et en même temps par l’effroi de la douleur qu’elle avait ressentie ce 



jour-là, de plus ils se sentaient coupables de ne pas avoir été la secourir ce jour-là au lieu de s’être 

enfuis. Peut-être auraient-ils pu lui venir en aide ? 

 

Mais la suite de son récit fût encore plus terrifiante et semblait tout juste sortie d’un film d’horreur. 

Elle leur confia que l’aboutissement de ses douleurs fût une métamorphose de son apparence, elle 

s’était transformée... En Loup... Après un moment de silence et de stupeur ils la regardèrent 

fixement et croyant qu’elle se moquait d’eux ils partirent dans un éclat de rire quasi incontrôlable ? 

 

 

En voyant que Yasmina paraissait très contrariée. Ils lui demandèrent si elle était sûr de ce qu’elle 

venait de leur confesser ? La demoiselle contrariée de ne pas être prise au sérieux, ôta sa couverture 

et s’accroupit au sol et là ils n’eurent d’autres choix que de croire tout ce qu’elle venait de leur 

avouer car devant leurs yeux exorbités elle se transforma et se lança sur eux et les mordit. Enfin la 

femme loup-garou qui avait été abandonnée par les créatures qui étaient responsables de sa 

transformation et l’avaient abandonné seules face à sa destinée ne serait plus seule... Enfin si ces 

deux futurs compères survivaient à la mutation... 


